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2020, une année qui a rendu visible et a
exacerbé les inégalités et les violences de
genre
Le renvoi à l’espace privé, la perte de ressources, la déstructuration des
coordinations de la société civile, l’instabilité des réponses publiques : ces
contextes locaux extrêmement précarisants ne font que révéler l’injustice
des systèmes patriarcal, capitaliste et néocolonial contre lesquels nous
luttons depuis de nombreuses années.

2020 a été une année difficile pour Quartiers du Monde. En effet, la peur du virus de la covid
19, la prise de conscience de nos propres vulnérabilités, la surcharge du travail, rémunéré et
domestique, et l’isolement dû au confinement nous ont obligées à réinventer notre façon de
travailler et nos relations avec les collègues, avec les femmes du quartier, les familles… Les
défis ont été nombreux, notamment sur le terrain car les équipes n’ont pas pu s’y rendre.

Les vulnérabilités des femmes des quartiers populaires, que nous connaissions déjà, ont été
encore plus visibles durant cette période. Elles ont été doublement, voire triplement
exposées en se retrouvant en première ligne face au covid que ce soit dans les secteurs de
l’aide à la personne, de l’entretien et du ménage, des hôpitaux, de la commercialisation de
leurs produits dans les marchés locaux, parce que leurs emplois ne sont pas toujours
déclarés, qu’elles doivent utiliser les transports en commun pour se rendre sur leur lieu de
travail, avec peu ou pas de protection. Elles sont aussi exposées aux tensions, conflits, voire
violences domestiques dans leur maison sans possibilité de sortir demander de l’aide aux
institutions et associations. Elles portent aussi la totalité de la charge du travail domestique
et éducatif des enfants qui n’allaient plus à l’école.

Dans ce cadre, nous avons essayé d’être proches d’elles et de leur apporter une écoute de
qualité, de relayer les numéros et les ressources pour dénoncer la violence domestique, de
transmettre une information vérifiée sur le virus et sa contagion, de sensibiliser sur
l’importance des gestes barrières, par téléphone et sur internet, en créant des petits réseaux
d’entraide.

A partir du déconfinement certaines activités ont repris peu à peu en présentiel, les plus
urgentes, comme revoir les femmes, les entendre se projeter vers un avenir incertain en se
donnant confiance et se soutenant mutuellement. A Paris, les Lundis Femmes Solidaires ont
été le socle de notre action. Au Maroc et dans les projets internationaux de Quartiers du
monde, la réalité était semblable et parfois plus difficile qu’en France. Le confinement
généralisé dans le monde nous a fait questionner le mode de vie “d’avant” et ses limites face
à la nature, face à l’essentiel, nos droits humains et en particulier ceux des femmes, face à la
société qu'il est impératif de co-construire aux suds et aux nords.
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C’est dans ce cadre que la troisième phase du projet Femmes du Monde a commencé en
avril 2020. Quartiers du monde et le réseau international Femmes du monde ont partagé
leurs réflexions et défis en organisant des forums virtuels et en participant à une diversité
des webinaires formatifs, informatifs et réflexifs avec la confluence féministe du Forum
Social Mondial d’Economies Transformatives (FSMET), avec le réseau d’OSC françaises le
F3E et le réseau d’OSC francophones Genre en action en lien avec notre action de terrain
pour les droits des femmes, contre les masculinités toxiques-hégémoniques et contre les
impacts négatifs de la crise sanitaire sur les femmes dans le monde.
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Qui sommes-nous ?
Quartiers du Monde (QDM), ONG française de solidarité internationale créée en 2003,
coordonne deux réseaux d’associations sociales en Amérique Latine, Afrique du Nord et de
l’Ouest et en Europe. QDM renforce les capacités des organisations sociales afin
d’accompagner des processus d’empowerment sociopolitique et économique des jeunes,
filles et garçons, et des femmes de quartiers populaires, en matière de participation
citoyenne, de rapports de genre, d’économie sociale et solidaire, de travail décent, de lutte
contre tout type de violences.

QDM est également un centre d’expertise et de formation fondé sur plus de dix ans
d’expérience multi-pays, pour la justice sociale et le développement durable.

Le Conseil d’Administration
Un nouveau Conseil d’administration a été élu lors de l'Assemblée générale de septembre
2020. Nous avons le plaisir d’accueillir deux nouvelles membres au sein du conseil
d’administration, Sylvie Sensier et Barbara Salameh.

Sarah Gane, présidente de l’association est spécialisée en relations internationales et enjeux
d'intersectionnalité.

Sylvie Sensier, trésorière de l’association est experte en gestion administrative et financière
dans le privé.

Barbara Salameh, habitante du quartier, a rejoint les Lundis Femmes Solidaires en janvier à
l’occasion d’une pause professionnelle (marketing digital). A partir de juin, elle a apporté son
appui aux co-facilitatrices et à l’équipe de Saveurs en Partage. Elle a intégré les conseils
d’administration des 2 associations.

Karine Bague est secrétaire adjointe de l’association et référente famille au centre social
Archipélia (20ème arr. de Paris). Karine co-facilite depuis 10 ans les Lundis Femmes
Solidaires.

Les membres contribuent par ailleurs à la vie associative par leur participation active aux
actions de terrain et aux événements publics.

L'équipe technique
L’équipe de travail de QDM est multiculturelle, engagée dans les luttes pour la justice sociale,
pour l’égalité de genre et pour l’accès aux droits humains, en particulier les droits des
femmes. Elle est composée de professionnel.le.s et de membres actives formé.e.s
principalement en sciences sociales et en genre. Le partage est une valeur centrale, avec la
mutualisation d’outils et de réflexions pour travailler la perspective de genre. L’équipe
technique est ancrée sur trois territoires : Bruxelles, Paris et Rabat, où elle reçoit
régulièrement l’appui de stagiaires venant principalement de France et du Canada.
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Au Maroc
Carine Troussel est coordinatrice du bureau QDM au Maroc et participe à l’élaboration des
stratégies d’action à l’international. Carine est basée à Rabat depuis janvier 2009.

Fatna Elbouih est chargée de projets Nlaa bouha Moussawat et Programme P depuis fin
2019. Dans le cadre de ces projets, Fatna anime les ateliers de jeu dans les maisons de
jeunes et les collèges.

Imane Ouikane est assistante financière et administrative des projets réalisés au Maroc
depuis septembre 2020.

Khadija Nciri est depuis 2018 responsable administrative et financière des projets au Maroc,
et est devenue la responsable administrative et financière de l’ensemble de QDM en janvier
2020.

Wafaa Lakhlifi est chargée de projet Nt3elmo w n3ewlo ala Rassan/Renforcement des
capacités des OSC locales pour un accompagnement global des femmes victimes de
violence depuis janvier 2018.

En France
Ada Bazan est membre de la coordination internationale de QDM et du programme en
réseau Femmes du Monde. Elle navigue entre Paris, Rabat et les autres territoires du
programme pour le renforcement des capacités des entités, l’accompagnement des projets
et la construction des partenariats et alliances stratégiques.

Alice Barth a été chargée de projets à Paris en 2020.

Anaïs Enet-Andrade a coordonné et mis en œuvre les projets de QDM à Paris de 2017 à fin
2020.

Rym Kasmi a terminé sa mission de médiatrice et de chargée de projets sur le quartier
Belleville-Amandiers (20ème arr. de Paris) en octobre 2020. Elle co-facilitait les Lundis
Femmes Solidaires et accompagnait les porteuses du projet Saveurs en Partage.

En Belgique
Natalia Résimont est chargée de projets depuis mai 2010 et est basée à Bruxelles. Elle
participe à la coordination internationale des projets de QDM et à la construction des
partenariats institutionnels.

Les membres actives
Les membres actives appuient les actions parisiennes de l’association. Elles s’impliquent
dans l’accompagnement à l’entreprenariat social et solidaire avec perspective de genre, la
co-facilitation des Lundis Femmes Solidaires et dans le tissage de liens avec les acteurs et
actrices du 20ème arrondissement de Paris. Les bénévoles participent à la réalisation des
actions et à la visibilité de l’association sur le territoire.
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Barbara Salameh, habitante du quartier, a rejoint les Lundis Femmes Solidaires en janvier à
l’occasion d’une pause professionnelle (marketing digital). A partir de juin, elle a apporté son
appui aux co-facilitatrices et à l’équipe de Saveurs en Partage. Elle a intégré les conseils
d’administration des 2 associations.

Nathalie Simus est membre active de l’association depuis 2016. Elle co-facilite les ateliers
des Lundis Femmes Solidaires et est en appui aux actions de l’association à Belleville.

Les stagiaires
Quartiers du Monde est partenaire de plusieurs réseaux internationaux de jeunesse qui
portent des programmes de stages et de formations universitaires en Europe. En 2020, les
stagiaires ont permis d’appuyer le développement de projets tant sur le territoire marocain
que sur le territoire parisien. Durant 2020, en situation de confinement, des fermetures de
frontières, notamment avec le Maroc, les stagiaires présent.e.s n’ont pas pu finaliser leur
stage auprès de Quartiers du monde, à l'exception de Marie Fabre engagée depuis fin 2019
pour l’organisation du Forum Femmes en ActionS.

À Paris
Marie Fabre, étudiante en urbanisme avec une perspective de genre, a travaillé pour la
préparation de la 9ème édition du Forum Femmes en ActionS et le développement d’un projet
de cartographie avec des jeunes filles du quartier de Belleville.

À Rabat
Hawa Annour et Eloïse Saint Pierre, ont participé à un projet de volontariat avec l’organisme
québécois pour la jeunesse LOGIQ, pendant lequel elles ont appuyé l'animation et la
réalisation d'ateliers de sensibilisation sur l'égalité des genres auprès des jeunes, filles et
garçons dans les maisons de jeunes de Salé.

Marwa Vidal, étudiante en M2 en ingénierie de formation, a pu soutenir QDM dans
l’élaboration de son offre de formation.

La traduction
Le réseau étant un espace multilingue, nous comptons toujours sur une équipe de stagiaires
et bénévoles traductrices et traducteurs qui facilitent la diffusion de l’information et la
communication au sein du réseau tout au long de l’année. En 2020, une dizaine de stagiaires
et bénévoles ont appuyé le travail de QDM. Certain.e.s d'entre eux/elles nous accompagnent
depuis plusieurs années déjà.
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Femmes du Monde : un réseau pour les
autonomies sociales, politiques et
économiques, des femmes et des filles aux
suds et aux nords

3ème phase : pour une consolidation du réseau FDM
En avril 2020, le projet “Femmes du Monde: un réseau pour les autonomies
sociales, politiques et économiques des femmes et des filles” a entamé sa
3ème phase qui a pour objectif d’améliorer les conditions de vie des
femmes, des filles et de leurs familles via le renforcement de leur pouvoir
d’agir, leur leadership collectif et la création et consolidation d’initiatives
d’économie sociale et solidaire tenant compte de leur réalité sociale,
économique et environnementale.

Durant cette 3ème phase plusieurs défis sont à relever, notamment la création de
dynamiques territoriales articulées d'Économie Sociale et Solidaire avec Perspective de
genre (ESSPG) ainsi que le renforcement et la consolidation du réseau Femmes du Monde
(FDM) en tant qu’acteur de transformation et de justice sociale.

Pour ce faire, le réseau FDM continuera son travail de questionnement et de transformation
sociale à travers 1) l’axe genre et masculinités avec les hommes et garçons de l'entourage
des femmes, 2) le renforcement des OSC locales, des institutions garantes des droits des
femmes sur les territoires et des réseaux nationaux et régionaux d’ESS pour l’intégration de
la perspective de genre et l’utilisation des méthodologies participatives.

Cette adaptation au contexte de crise sanitaire a demandé une adaptation des planification
mais aussi des indicateurs, des budgets, etc. qui a pu se réaliser en négociation avec les
partenaires financiers.

Démarrage du projet en situation de crise sanitaire
La crise sanitaire provoquée par la COVID 19 a mis en évidence des inégalités sociales et
économiques ainsi que des dysfonctionnements et insuffisances des Etats quant à la
garantie des droits humains, la protection et les soins de plus vulnérables : les femmes et
filles habitantes des quartiers populaires, travailleuses informelles, portant la quasi totalité
de travaux domestiques et de soins de la famille élargie, et victimes de violences multiples.

En effet, les indicateurs sur les violences faites aux femmes ont augmenté de façon
exponentielle dans le monde en lien avec les mesures de confinement qui ont été appliquées
dans quatre pays du réseau (Bolivie, Colombie, France et Maroc). La situation était différente
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au Mali et au Sénégal car les pouvoirs publics ont décidé de ne pas appliquer de
confinement pour préserver la production journalière des personnes les plus vulnérables, qui
en dépendent pour survivre. Le couvre-feu imposé a cependant réduit leur temps de travail et
provoqué un manque à gagner. D’autres défis sont apparus sur ces territoires : le manque de
protection face au coronavirus, le manque à gagner pour les familles plus précaires, la
présence accrue des garçons et des hommes dans les foyers.

Les entités du réseau se sont investies, selon les besoins et possibilités de leur contextes,
dans l’accompagnement des femmes, des filles et des familles des quartiers, face aux effets
néfastes du COVID 19, et ont mené de nombreuses actions, entre autres :

● des écoutantes se sont organisées en réseau avec leurs propres moyens et
téléphones portables pour aider les femmes victimes de violences (Maroc),

● un accompagnement psychologique a été mis en place pour les écoutantes (Maroc,
Bolivie),

● une application a été créée pour l’accompagnement technique et juridique des
initiatives entrepreneuriales des femmes (Bolivie),

● une campagne de sensibilisation sur la coresponsabilité dans la paternité et les
soins des enfants a été réalisée (Maroc),

● des émissions de radio ont été animées pour l’appui et conseil juridique contre les
violences faites aux femmes (Bolivie),

● des point relais (information, conseil, écoute) ont été mis en place pour informer sur
les dispositifs du gouvernement et la ville de Paris pour les femmes et filles victimes
de violence (France),

● un travail sur la charge émotionnelle a été mené avec les associations membres de
la mesa Hunzahua (Colombie),

● un travail de sensibilisation et d’information sur la dangerosité du COVID 19 et les
mesures de protection (hygiène, distanciation social, masques,...) a été réalisé
(Sénégal et Mali)

Vers la modélisation des incubatrices d’ESS
Trois territoires du réseau FDM expérimentent la modélisation d’incubatrices
d’entrepreneures solidaires et citoyennes avec une perspective de genre.

Au Mali, le local de l’incubatrice est en cours de construction grâce aux fonds de la
Fondation Massalina (2017), de la Fondation Landestini (2020) et aux investissements de
l'association ORFED, porteuse du projet. Il sera basé sur un modèle de construction solaire
passive avec un jardin expérimental en permaculture qui sera un espace de formation et de
production pour les femmes et des filles participantes au projet.

Au Maroc, une étude diagnostique sur les filières et produits, issus du recyclage ou non,
porteurs de changement économique, de justice sociale et environnementale pour les
femmes et leurs territoires a commencé dans dix communes de la Province de Larache ».

En Bolivie le collectif des jeunes femmes Tejiendo Sueños participe au projet d’incubatrice.
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Nos participations aux espaces nationaux et
internationaux

Forum Social Mondial des Économies Transformatrices
(FSMET)

QDM a fait partie du comité de
coordination et du comité des contenus
du FSMET 2020. L’événement était prévu
en présentiel à Barcelone courant juin
2020 mais a eu lieu en distanciel à cause
de la crise sanitaire. Cette rencontre
virtuelle a permis de mettre l'accent sur
les expériences de changement, de débat
public et de soutenir leur confluence. Plus
de 150 activités ont eu lieu avec la
présentation de 55 initiatives et des

bonnes pratiques "Nous acceptons le défi", avec la participation de 4000 personnes.
Pour en savoir plus, nous vous invitons à consulter le livre digital de capitalisation du
processus du FSMET.

Confluence Internationale Feministe: Pour une économie
pour la vie et non au dépend de la vie.
Au cours du processus du FSMET, de nombreuses voix se sont rassemblées afin d'établir un
programme commun pour l’avenir des économies transformatrices. Ces voix ont convergé
aux sein des confluences thématiques et de mouvements : ressources communes, monnaie
sociale, féminismes, finances
éthiques, éducation, transition
énergétiques, agro-écologie,
politiques publiques...

QDM a participé à la confluence
féministe qui s’est organisée pour
que les propositions, les enjeux, les
défis avec une vision féministe
puissent être entendus et intégrés
au sein du FSMET. Nous avons
partagé les expériences, les défis et
les besoins des économies
transformatrices dans nos
territoires et au niveau mondial, en
situant les dimensions les plus
critiques du conflit actuel entre le
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capital et la vie, ainsi que les alternatives que nous avons construites et qui tracent des voies
pour un changement systémique. Plus de 60 organisations féministes ont participé à la
confluence féministe avec 12 wébinaires, un cycle de 4 dialogues féministes sur l’impact de
la crise du Covid-19 sur nos territoires, 4 kits de ressources féministes, 2 manifestes (pour
les journées internationales du 8 mars 2020 et du 25 novembre 2020) co-signés par la
confluence féministe, et 2 articles co-écrits.

Groupe de travail Genre du RIPESS: pour une intégration du
genre intersectionnel dans les réseau d’économie sociale et
solidaire
QDM participe depuis 2017 au groupe de travail Genre du RIPESS (réseau intercontinental
pour les économies sociales et solidaires) pour accompagner les réseaux nationaux et
régionaux et le RIPESS dans l’intégration du genre au sein de leurs structures, de leur
gouvernance et de leurs stratégies d’actions.

QDM et le RIPESS ont rédigé un projet commun de renforcement de capacités et
d’accompagnement des réseaux et organisations partenaires qui désirent avancer dans leur
parcours genre.

Consortium masculinités France-Belgique
Quartiers du Monde, Filactions, #CHAPP et le Monde selon les femmes ont décidé en 2020
de créer un consortium pour travailler sur la transformation de la culture hégémonique
masculine, questionner la construction des masculinités et explorer, en France et à
l'international, les expériences de transformation sociale vers l'égalité. L'envie aussi, avec ce
consortium, de faire réseau avec les acteurs de leurs territoires qui travaillent ou souhaitent
travailler en intégrant cette approche dans leurs pratiques.

Le consortium organise pour 2021 deux journées thématiques sur l'enjeu de penser les
masculinités comme levier de l'égalité femmes-hommes : comment (re)penser et agir sur les
masculinités pour lutter contre les violences de genre ? Comment imaginer une construction
plus apaisée du masculin, et ainsi émanciper les hommes des rôles et des injonctions à être
de « vrais » hommes ? Enfin, comment aborder les liens entre masculinités, genre et
environnement ?

L’objectif principal de notre travail en tant que consortium est de co-construire une vision
politique commune du réseau pour une transformation de la culture hégémonique
masculine et plus spécifiquement de :

➔ Partager et valoriser les réflexions et les expériences menées autour des
"masculinités" aux suds et aux nords.

➔ Renforcer les capacités des Organisations de la Société Civile afin de les outiller pour
la transformation de la culture hégémonique masculine

➔ Impulser un travail en réseau autours des thématiques des masculinités
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Maroc : tester la communication pour la
sensibilisation à l’égalité de genre

Focus sur les campagnes de communication
DabaODima et Rojola fi daqa’iq
Le confinement rend visible le travail du care : Quartiers du Monde crée
une campagne de communication au carrefour de tous ses projets. une
belle expérience qui nous renvoie à nos propres compétences et nous met
en relation avec un large public. Une découverte de l'évolution de l'opinion
publique à travers les réseaux sociaux dans plusieurs régions du Maroc.

« DABA O DIMA » (maintenant et pour toujours) est créée par des
artistes marocains, aux rythmes festifs et aux paroles engagées à
découvrir ici.

Pendant le confinement, plusieurs ONG ont alerté les autorités
nationales et les médias et sensibilisé le public sur l’ampleur des
violences faites aux femmes. Cette crise sanitaire a accentué les
discriminations ; elle a rendu visibles des inégalités qui préexistaient et
qui se sont aggravées. Cependant, un changement social est né. Il a
démontré une facette positive de la société marocaine : celle du partage
des tâches et des responsabilités entre les femmes et les hommes au
sein des familles. Des actions individuelles, indépendantes, partagées sur
les réseaux sociaux, ont prouvé l’évolution des mentalités et
l’engagement des hommes pour l’égalité.

Ainsi, Quartiers du Monde s’engage à son tour à porter ce message
contre les inégalités femmes/hommes à travers la chanson « DABA O
DIMA ». Cet hymne vient rappeler que les hommes doivent prendre leur
part de responsabilité sans jugement et considérer leurs actions comme
une norme. Parce qu’il est essentiel, aujourd’hui et pour toujours, de
chercher à améliorer le bien-être, le bonheur, l’amour, la santé et la
sécurité de toutes les personnes de la famille, et de diminuer la panique
liée à la crise sanitaire, les discriminations, la pression et les violences
faites aux femmes et aux enfants. « DABA O DIMA » est une promesse de
la coresponsabilité des hommes au sein du foyer, pour permettre à la
nouvelle génération, de s’approprier une nouvelle vision du partage entre
les femmes et les hommes. - extrait du communiqué de presse du 26
juin 2020.
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Dans la suite du processus, nous avons souhaité compléter ces images qui montraient les
hommes s’impliquant dans les tâches domestiques et le care par des portraits de femmes et
d’hommes issu.e.s d’horizons et de milieux divers pour nous raconter avec spontanéité,
profondeur, sincérité et sans tabou. Elles/ils nous ont expliqué l’impact des masculinités
toxiques, ce qui les a amené à construire des relations égalitaires, défier les masculinités
toxiques, les difficultés qu’elles/ils ont rencontré, les leviers, etc. à travers leur vie, leur
quotidien, leur éducation, leurs choix. L’exposition digitale Rojola fi Daqa’iq (les masculinités
en une minute) a été diffusée sur les réseaux sociaux à l’occasion des 16 jours d’activisme
contre les violences de genre.

Principaux résultats des projets

Ensemble dans “le confinement Bla Ounf Bla hougra”:
soutenir les militantes des droits des femmes et de la lutte
contre les violences de genre

“Le jour de la fête de fin du mois de Ramadan, c’était pour moi un jour de galère.
J’étais en famille quand j ai reçu ce coup de fil d’une femme victime de violence

jetée à la rue, pendant le confinement, sans issue, sans ressource. J’ai passé la
journée à cacher mes larmes, mes angoisses, tout en cherchant un refuge, ce qui

n’a été possible que vers la fin de la journée” - témoignage d’une écoutante

Grâce au soutien de l’UAF Africa, nous avons pu constituer un petit réseau de psychologues
et de coachs pour appuyer les écoutantes des centres d’écoute pour les femmes victimes de
violence de la Fédération des Ligues des Droits des Femmes. Loin d’être le seul réseau
d’appui, sa mise en place nous a montré combien les conditions des militantes sont
précaires, et encore plus en période de confinement. Il nous a aussi ouvertes à une réflexion
plus globale sur la nécessité de prendre soin de soi dans son activité professionnelle,
d’organiser dans nos organisations des stratégies “d’autocuidado”, de “self care”, pour
prendre conscience de l’impact de notre travail sur nous-mêmes et trouver des stratégies de
protection. Le chantier est ouvert pour 2021.

Quelques pistes à partir de ce que l’on fait déjà à Quartiers du Monde:
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Nla3bouha moussawat: jouer pour défier les stéréotypes de
genre. 50 femmes de l’Histoire marocaine jouées dans les
collèges, sur les réseaux sociaux et dans les médias .

Le jeu a été créé en 2019 grâce à un travail participatif avec des jeunes, des organisations de
la société civile et des militantes pour les droits des femmes. Toujours avec l’appui du CCFD
Terre solidaire, en 2020, ce jeu a pu toucher plus de monde grâce à quelques médias
marocains (Tel Quel, 2M, Medi1 Radio). Nous avons participé à une émission télévisé sur la
2ème chaine Kif lhal ) qui lui ont assuré de la visibilité. Deux collèges de Salé, Saïda Al Hurra
et Maghreb El Arabi qui se le sont approprié, en parlent le mieux ! Ce travail est réalisé avec
des sections de la FLDDF, et bientôt d'autres lycées, centres et associations.

NT3almou, le plaidoyer pour un hébergement des femmes
victimes de violences selon une approche droits :
2021 a vu la réalisation, avec notre partenaire LDDF Injad, d’études et de documents et leur
présentation aux décideurs au niveau régional et au niveau central (parlementaires) :

● un mémorandum régional au niveau de la région de Casablanca- Settat autour de la
thématique « améliorer la qualité des services de la chaîne de prise en charge des
femmes et enfants des femmes victimes de violence, notamment l’importance de
l’hébergement ».

● des Policy Briefs, réalisés avec notre partenaire RSSI sur l’autonomisation
économique et Femmes Victimes de Violence : le cas du centre d’hébergement Tilila
à Mohammedia ; sur les politiques publiques en matière d'Économie Sociale et
Solidaire : le cas de l’accompagnement de collectifs de femmes à Ouarzazate ; sur le
travail précaire des femmes : le cas des travailleuses de la fraise à Larache.

La situation sanitaire ayant grandement modifié le contexte socio-économique pour les
femmes, nous avons mené un travail d’analyse et d’identification des opportunités
économiques post Covid-19 pour les femmes de la région de Larache.
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Guide d’outils pédagogiques pour travailler les masculinités
dans une perspective féministe
Un nouveau partenaire, l’ONG féministe danoise KVInfo nous soutient dans la capitalisation
des outils testés depuis plusieurs années dans le réseau dans un guide pédagogique à
destination de facilitatrices et facilitateurs pour travailler les masculinités depuis une
perspective genre. Au menu, des outils basés sur les méthodologies de l’éducation populaire
pour prendre conscience du système patriarcal qui construit, hiérarchise, naturalise les
féminités et les masculinités et organise les relations de genre, et pour s’engager
individuellement et collectivement en faveur du changement des normes sociales de genre,
de l’empowerment des femmes, de l’engagement des hommes dans la co-responsabilité du
travail du Care et la construction de relations plus égalitaires. Le guide sortira en 2021 suite
à un processus de co-construction avec des organisations de la société civile au Maroc et
du réseau Femmes du monde.

Application de l’outil du sac à dos sur la construction sociale du genre avec un collectif
de jeunes à Mohammedia

Programme P: rassembler les éléments de contexte pour
l’adaptation d curriculum pour l’implication des pères dans
les soins non-rémunérés
Ce projet construit avec Promundo et ONU Femmes permettra de développer et tester un
modèle d’implication des pères dans la promotion de l'égalité des sexes, amenant un plus
grand nombre d'hommes à participer aux prestations de soins non rémunérées selon
l’approche du Programme P de l’organisation Promundo.

Une recherche formative a été réalisée dans deux régions du Maroc en 2020, à Fkih ben
saleh et Salé, en vue d'adapter le curriculum. Le 26 novembre, nous avons participé au panel
de discussion “The Arab fathers’ revolution : A dialogue on social transformations through
men’s caregiving in the Arab States region”. ONU Femmes a organisé un symposium global
en visioconférence portant sur les leçons apprises grâce aux organisations de la société
civile travaillant à promouvoir l'égalité des genres au sein des familles, communautés et
sociétés à travers les hommes et les garçons.
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A Paris : renforcer le pouvoir d’agir des
femmes et essaimer les méthodes de
Quartiers du Monde
La crise sanitaire a mis à l’épreuve la résilience des femmes du 20ème
arrondissement en exacerbant le sentiment d’isolement, les violences,
l’inégalité de partage du travail de care… Quartiers du Monde a adapté ses
méthodes de travail pour les soutenir dans des processus de renforcement
des capacités et pour former les partenaires édu quartier à ses méthodes
participatives incluant la perspective de genre.

Le travail avec les habitant-e-s du 20ème

Les Lundis Femmes Solidaires
Quartiers du Monde, en partenariat avec le centre social Archipélia, a poursuivi la facilitation
d’ateliers avec les Lundis Femmes Solidaires, collectif de femmes membre du réseau
Femmes du Monde. Les ateliers des Lundis s’appuient sur des outils participatifs et des
temps d’expression personnelle partagés qui renforcent l’implication de chacune et la
cohésion du groupe. Lorsque les contraintes sanitaires ont empêché les rassemblements
physiques, les ateliers se sont adaptés sur messagerie instantanée puis en visio. Les ateliers
hebdomadaires ont pu être maintenus grâce à un travail d’accompagnement des femmes à
l’utilisation du numérique et en leur facilitant l’accès à des équipements nécessaires.
Aujourd’hui, un groupe solide d’une quinzaine de femmes a pris l’habitude de se réunir
chaque semaine en visio. Les participantes ont pu développer leurs compétences sur les
outils numériques, continuer le travail de renforcement, garder la dynamique de groupe et
lutter contre leur propre isolement et celui des autres.
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Les méthodologies habituelles ne
sont pas adaptées au distanciel
mais le groupe et les facilitatrices
ont œuvré pour conserver une forme
participative. Les thématiques
abordées identifiées par les femmes
pour répondre à leurs souhaits et
leurs besoins ont évolué au cours
des circonstances. Lors des
confinements stricts, beaucoup de
place a été donnée à l’expression des ressentis, aux échanges de ressources, le lien de
solidarité et de confiance permettant sincérité, ancrage et renforcement. Au delà de
thématiques de travail récurrentes, les femmes ont souhaité davantage s’impliquer sur les
questions de discrimination, de genre, de race, de classe,..., abordant ainsi la perspective
intersectionnelle. Un cycle d’ateliers avec des chercheuses géographes qui favorise leur
autonomie dans leur rapport à l’orientation, la lecture de cartes et de l’espace et sollicite
leurs visions et représentations du quartier et de ses évolutions, est très investi par les
femmes.

L’accompagnement au dépôt de projets au budget
participatif de la Ville de Paris
QDM s’est appuyé sur ses méthodes participatives et outils d’éducation populaire, et sur sa
connaissance des collectifs du territoire pour permettre aux habitantes du quartier
Belleville-Amandiers éloignées des instances de participation de déposer des projets au
budget participatif de la Ville de Paris, de les porter et les défendre collectivement. En plus
du travail avec les femmes des Lundis, QDM a réalisé un travail d'information, de
mobilisation, de mise en relation et de coordination avec les structures du quartier pour la
co-construction de projets à déposer au budget participatif, en particulier avec les centres
sociaux, CIP 20, la Gamelle des Cheffes et Saveurs en Partage.

18



Les processus de cartographies sociales d’accès aux droits
Les processus d’appropriation des cartographies d’accès aux droits réalisées sur les
territoires du Grand Belleville et des Portes du 20ème ont été interrompus et reportés à
mai/juin 2021 car les méthodes participatives de QDM ne peuvent pas être mobilisées en
distanciel. Pour la cartographie du Grand-Belleville, des ateliers et des parcours territoriaux
sont prévus avec les participant-e-s aux ateliers socio-linguistiques et des habitant-e-s. Pour
celle des Portes du 20ème, des ateliers de cartographie sociale sur l’accès aux droits seront
réalisés avec les coordinations de quartier.

L’accompagnement du collectif de la Cité Bonnier
Par ailleurs, Quartiers du Monde a pu poursuivre la réalisation d’un cycle d’ateliers avec un
collectif de femmes de la Cité Bonnier pour la construction de leur projet associatif. Ce cycle
se poursuivra en 2021.

Le travail en réseau et le renforcement des acteurs et
actrices partenaires du territoire

Le Forum Femmes en ActionS
Bien que l’événement du Forum Femmes en Actions n’ait pas pu avoir lieu à cause du
premier confinement, le travail de coordination réalisé par Quartiers du Monde a continué la
construction de dynamiques partenariales locales pour l’égalité de genre. La coordination du
Forum est aussi l’occasion de partager les outils, méthodes et principes de Quartiers du
Monde sur l’éducation populaire, la participation et la perspective de genre. Les partenaires
sollicités dès l’automne 2020 pour l’édition 2021 ont répondu avec enthousiasme et
détermination pour co construire le prochain forum.

Le projet Tremplin : essaimer les méthodes de Quartiers du
Monde
Dans la même optique, trois sessions de formations et une session de tutorat ont été
réalisées avec des structures partenaires pour qu’elles s’approprient les méthodes de QDM
sur le leadership collectif avec perspective de genre et sur la cartographie sociale. A long
terme, l’objectif de ce projet Tremplin est de créer des espaces de renforcement
économique, social et politique des femmes de quartiers populaires et de promouvoir les
initiatives collectives de femmes et les actions prenant en compte l’égalité femmes-hommes
en accompagnant les structures locales.

Le partenariat avec Saveurs en Partage
Saveurs en Partage, collectif de femmes issu des Lundis Femmes Solidaires, est devenue
une association à part entière en 2018. Elles ont avancé dans leur processus
d'autonomisation et mis en œuvre leur projet d’ESS jusqu’à l’ouverture du magasin Saveurs
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en Partage sur les portes du 20ème arrondissement dans la difficile période de crise
sanitaire en mai 2020. Actuellement, Saveurs en Partage est une jeune entreprise sociale et
solidaire avec trois salariées et des bénévoles qui les appuient. L’épicerie locale à vocation
sociale propose des produits issus de l’agriculture bio, en vrac et/ou circuit court,
accessibles à tou-te-s grâce à la double tarification, et développe ses relations avec des
fournisseurs.euses qui partagent ses valeurs. C'est aussi un lieu de rencontre avec de futurs
ateliers participatifs sensibilisant sur l'alimentation saine, la consommation responsable,
l’anti-gaspi et le développement durable. Ils n’ont pu être organisés cette année du fait du
contexte sanitaire. En tant qu’association, SEP est amenée à devenir membre du réseau
Femmes du Monde.
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En chiffres
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Nos partenaires

Les entités du réseau Femmes du Monde

● Archipélia - France
● Enda Colombie
● Fédération de la Ligue des Droits des Femmes FLDF, section Ouarzazate et section

Larache - Maroc
● GRAINES - Sénégal
● Gregoria Apaza - Bolivie
● ORFED - Mali

Partenaires institutionnels
● Union européenne
● ONU Femmes Maroc
● SCAC Maroc
● Coopération suédoise
● LOJIQ
● AFD

● Ville de Paris
● Mairie du 20ème

● EDL Belleville-Amandiers-Pelleport
● EDL Portes du 20ème Paris
● Paris Habitat
● Préfecture de Paris

Réseaux et plateformes
● F3E
● Genre & Développement
● Genre en Action
● Réseau genre du RIPESS
● MenCare
● Confluence internationale féministe

Partenaires associatifs
● Nawrass
● Ayadi Al Amal
● Théâtre Aquarium
● LDDF Injad
● RSSI
● CCFD Terre solidaire
● KVInfo
● Promundo
● Archipélia
● Maison du Bas Belleville
● Projets 19

● Batik International
● CIP 20
● La FASTI
● Laboratoire Analyse

Comparée des Pouvoirs
(UPEM)

● Saveurs en Partage
● Remue Méninge féministe
● Le Monde selon les Femmes
● Filactions
● #ChAP
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2021 et après…
L’année 2021 sera …

Une année de renouveau et de retrouvailles ! Les projets reprendront leur rythme, le travail
sur le terrain deviendra à nouveau possible. La 3ème phase du projet FDM reprendra son
rythme de croisière et entrera dans sa deuxième année. Une Rencontre Internationale est
prévue pour novembre 2021, en France dans le 20ème arrondissement de Paris avec les
organisations sociales partenaires de ce territoire. Elle sera articulée à deux journées à Lyon
pour réfléchir, partager et questionner les liens entre masculinités, genre et écologie aux
suds et aux nords avec des acteurs.trices de la société civile de Lyon et internationale, de
l’université et des pouvoirs publics.

Une année militante et engagée, toujours présentes et actives dans la co-organisation du
Forum Génération Égalité dans lequel s’inscrit l’organisation du Forum Femmes en ActionS,
rendez-vous annuel de la société civile et des partenaires institutionnels du grand Belleville.

Une année de construction commune avec nos partenaires : avec le RIPESS sur la
convergence des réseaux autour de l'intégration du genre dans les actions et politiques des
réseaux nationaux et régionaux d’ESS, avec Promundo et MenEngae sur la réflexion et
partage de la construction sociale du masculin et son impact dans l’éducation des enfants
grâce au Programme P et avec les partenaires du 20ème arrondissement de Paris et de
banlieue pour l’essaimage des espaces sociaux intermédiaires comme les Lundis Femmes
Solidaires, à partir de nos outils participatifs.

Enfin, une année de continuité de l’engagement de QDM sur le renforcement du pouvoir
d’agir des femmes à travers le renforcement de la société civile, sur l’autonomisation
socio-économique des femmes et pour la lutte contre les violences avec de nouveaux
projets et d’autres qui se poursuivront.
Au Maroc, le partenariat Génération G entre QDM , la FLDDF et ADFM avec un consortium
(Rutgers, Sonke, Promundo et ABAAD) a pour but d’amplifier la voix des jeunes, notamment
ceux qui sont souvent exclus en raison de leur âge, de leur genre, de leur identité/expression
de genre, de leur orientation sexuelle, de leur origine ethnique ou de leur statut
socio-économique.
La continuité se verra également dans le travail sur le genre et les masculinités, avec
l’animation d’ateliers de sensibilisation et de formation en France, au Maroc et sur le réseau
FDM. Enfin, continuité dans un investissement de transmission d’outils, de renforcement de
capacités et d’accompagnement d’organisations de la société civile, pour intégrer le genre
dans les différents secteurs et domaines du développement. QDM continuera de renforcer
ses liens avec ses partenaires sur les différents territoires.

L’équipe de Quartiers du Monde vous remercie
pour votre précieux soutien en 2020 !
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